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&en e terri eaucoup d jeunes et vigoureux vre. a p upart
oiro trvei le òcherin en arrière dé Rh eté Si. ont dés fils de' bonesfamilleses sviell es óroi s dài fleuve.
eât junu,à lai fron*ère est 'u d 'des cnts de olonsatiot les Ils ont - oúileuis terres L n d'eux,

plus,iinportants-du District1 de Qubec,.après le Sa.ienay et Elz'ar Dubé, i sa troisinb rteolte Il a dj65 arpe ts
Téuiscouata." CIe tendn partaut de.la lign'seigeuriale qui de déric'hs, doii5. ce .priité . Il y a se du seî 1e d'au-

'sépúò'è es j>xnbisséè' St. Rlohl t 'de St Jéàn;t'raiereles tomneéL'áñiide *dèrnière il a. féol'té Š,000 brbe pi-csq'ue
enté ld'Ashford, Lnfóntaie et Dioine'aki N.Est Founier, tuts d i4e d'àiutod'in--

Garnea i et Céäii au S'.-Ouêst. Il atteint la front.ière ?.11 C'est'le bl-et'âé sigle d'autoine surtut qui fontela fortune
lieuies 'du flèhûe St. I airéxnt. 'Chåûñé' de es cantons au mei- des éôl'ùs' du. ehinin Elgio Töu ceux ui ont dëseri-es

eneosleé å Ce chéién ié traned en lS5Ojáï· lià.tïes' he'hianngù'ôn pas.d'ix seniei-. L'un des voisins 'd'Elz.
I. C. F. Fdurniër, areitex'r, 'èideYan d puté 'di coinute 'dé Dubé hadéolté -10 innote de 3 uiiinôts de seigle 'eme~s l'a~u
'Islet.......... . .,.tönihnréòédent.' P.'Yillancoui-tvoisiht de la *Grosse roche,

M. Fojñièr 'et M. Stan. birdpeau ont fait beaucoup pour iiié'colté 77 'ibho'ts de la'sexneiie' d'un miinot"et demi' de seigle
ouviir cii tän·Tit6iro a la 'iolòsai'. d'oùtoin. J'en à'i vu plisiéùrÈútifóràés par ls CirOnesténces,

Le, 'sfttèr'í dos. octrois g'iat'úit's a. eü ici de très-os éffets n'dn't þ seniér.léùi-s grains d'autmeuednladrie

iônï toiCljô'ur's.n- 'Sii'nt t ciinul art ete', gt.édoorc.qu dansi la 'dfirne

eónnïêtoúó'us. ofant etdeü uïlleüö.esde Neunt 4qdinzaiùid'òobe Coime de raiison le igrain"n'a pas levé.
mis dja disposition des colons pauvres p ir le Gouôiòñ'erne C'est iourie celui qui 'a '~iäé lesm eilleu-es récoltés cet

u. ~ ~ ~~nr lc"hemin' Elgin"et les deux 'briehes du ch-ei'iiin Tacehé té. 'Ainsi Joönyh T.hibön'tt' a- fécolté 200inihots"de seigle
qui boutisrént Jùsqu'iéi il ny a 'u lue 103 fnilles ilùi de i ' ë in s' seniiés dans' le-i.s d'octôbi'. Ce'gáin n'avait'

s'Isoient établiesd'ne mnanière periInent UI bon nöinbre î·ateu le temps de leVdr 1v0ant leier. Cela en dit assez en
ont 'conmeicé des défricements surtoutdas le caïiton Cis- faveur 'de la 'biine'q'lité du sol. La terre 'est tiès faéile à

raini et n'attendernt que la fixation d'une pice de cha'p'ellé faire. 'a ý 'yj apirït de0'ehes. 'Le bois 'est clair 'etlong.: Le
poufrs'y établir. La populaion totale n'est encore que dle 512 ingdouble peut e prolonge'r s unô grdhde ditace à travers

me.~ns. Mais depuis l'autoine. dernier il 's'y 'etfrm'ini fort les meilleres lterres.
courant "d'iiniartion qui' jrnet beaucoup pâr 'l'äveniï-. Les lotssont presque' tous þris .dans le 7me et 8ne rang
A'vant deux ans il ne 'estéa þlus ún sé' lotààerd're dgns ui touchent't la frotière. Il y a 'quatre a 'colns à2 lieues de
Dliénée ed Casgiiin qui toÙchent' à la frontièr'e. C'est fort höù: lau Gross roche Un i-iche propriétaire va o'nstruirse un riiöulin
reux pour nous puisyie seia unë båni:ele i exiipêhe sïur le \o i0 de la 7ie 'concesion l'été prochai

os envahissants voisins de s'établir sr n'os tper'res ciuadiennes Du ot Nord Est .il ia un autie rang double 'aboutissant
Le lm'ng du châiiù le sol spar t6 ralei t csouven iila Goss roche. il 'n'est pas aussi munc' quoique les

rocailleux, d'ùn'e aèsez bojine'qualité pùrtant. Le gramid tra- terres soient bonnes Il n'y a encore que quatre 'clots. Il y a
vail du défrieheur edt d'enl7vr les roches. Elles ont pe'tites as n mou'lin f finé et a scies.'
néamnnoins et faciles a transporter. Mais cet incouv€îient a sion .. l n'y a~ pas longteiups que' ées terres ont cornmöe aâ"être
avantage. Ces roches peuvent servir à faire dc la clôture. L 1 connues. tLm. de Vaillancour de St. Jean occ'pé faire' du
terrain ne paraît pas devoir lever à la gelée. A une petite dis- sïcre 'd:ins les inmienses érablières gi eouvrent le.territoire
tance du chemin ou dit que ces ròches disparaissent. Le terrain 'avoisimInt la frontière, donna le premief'êveil il 'y"a46 ans,
est partout légèrement accidenté a peu près conne dans lés lorsque le cheiiin rictuel n'était pas mane trcé. Depuis 'c
cantons de l'Est. Quand on a monté les côtes du 6èiine rang. teniîps cs sûcreries n'ont pas cessé d'être éxploitées. Le premiier

de Ste. Louise et de St. Aubert le terrain est uni jusqu'a cólon est M. Frédérie Vaillancourt qi vint là en 1860. A tra-
frontière. v ~ ers le bois, av.'e sa 'faniille. Le checumin Elgin s'aîrrêtait'à deux

L'arpentage de tous 'ces cantons a été très.judicieusement lieues on déça. Cc courageux pionmnier 'de la côlouisation n'a
fait. Les lois sont d'e 4 arpents 5 perches de large 'sir 30 mi-- pa's'e peur des tacrifices -ni des.fatiges sans nonbre pour
pents chaque Côté du chemin. En arrière de ce premier ragi créer d's étabhisements a ses enfants. Il a réussi"au-dela de
il y'a dans chacque éanton huit .Engs coui-ant parallèlénment sp n peut-êtie, car il v t aujòurd'huid dtonl'isance,

au chtunin principal. A chique deuxième' 'rang la ligne d "s- ss enfants sont bien étabihs. '

paratién Se þrolonge jus"'au chéin Elin qui est cone En dçades c ntols Dionne et 'Cpr sgrain; a terr n "pa'raît
la grande 'artère de touïîetln<ontiée. A tous les GO ar'peéts on pas tout-faitaussi bonnxe. Le sol 'est néanimoins d'une' b'onnä
trouve cette ligne indiquée par un piquet mairqjuant le poumit quúilité luoilu'un peu pierreux. Si les' colons ont'abamldonné

de dpart d'une route qui doit con'dibire ùun rang doublé en leurs lots cmn àsüé z'granixd mnonnbre 'dans la þiremnière moitie du
arrière des lots du chicnin'jprincipal. eiiin, mnalgé.des 'défricheinents de 10 'q 30 ipts'd'su

Il n'y aencore qu'unecul tang doubl d'ouvert. C'est dans le perficie, ilut croire que la trop grande'lu~antité de picri·es
canton Csgrain 'à iu peu 'plus de 60 arpts on deça de a rá les 'a découirangés. Pourtant elles ne ont qu' la'surfa'èc'etfa.
tière. Le chenin ui'y'conduit'part 'dé Pendroit appeld r.â ciles a enlever. Ces pierres une -fois tées 'et inises en' clô

aroche sr un côteau élevé d'où ta · vo e s'étend au loin de chaque tures, les champs pousseraient très bier.
côté a une granpde distance. Mgr. l'archeyôque vient d'y fixer On m'a assurquA une petite distaie 'du hemin les titoresla place d'une chapelle dédiée à St. Panphile. D'après ce que dispaaisss.ent onimplètene'nt. Il y a uelques savais '6ais'elles
l'on connaît des excellentes dispositions des colons; cetto cha- in paraiséis t "Pas 'rofond'és i ' d'unte ôg'ndéed. Dans
pelle sera bisntôt fit. A laudemarnde 'd M. P. G. Verrault, le toiS l . Frdrellesiont facilés a égo Vtt làn''r''
dignedéputéde vIslt, leGur§ment a faitLouvrir une route -La ps' e '' son~e 30 arpents, ponr donner ue.sortie anx colons établis déjà à éi trée a'u'lad i lils" Ashîf'ord ' 5ioues dufeui'cStiL
une bonne distan d l'ouestde la Gose roche. Les colons du rt. Il se éomjse'dö 17 familles seulehieùt. C'est le pies
rang double feront l rete. J'ai été les visiter en.;voitire a-'4~ piùre..Lerednd es dans les canf o'Lafitéine t mréeaü
r-uaijusq u'e trois quarts. de. lieues. 'J'y ai trouvé. neuf colons dahs lo'evifds di dhèmin T îché. I'oipte iiîe'tèn'taino
r-ésidints; Tus s w ntpip'et dd'idée.' Ouo'nstruit des de faiiiillds. L'és'ccloes sonet' ÿlsis aèis' Ils 'omt'boe l de
m e t s t qu e'r c e v o i r le s fc in . E n iri r e e s p i ae i s e c i i t md ' ü dsnc e ,

aur tchtèm:n principal.i A'~ii6e 'b'ais,' dexine', glt i*ede.sé
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